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Pour une saine 
gestion de nos  
exploitations
Ces dernières années nous ont réservé des condi-
tions de culture et de commercialisation très 
différentes. Avec des prix de marché qui se sont 
envolés en 2022, de même que le prix des appros. 
Il fallait avoir anticipé ses commandes pour évi-
ter ces fortes hausses. Alors qu’en 2023, il fallait 
attendre le plus tard possible pour bénéficier 
des meilleurs tarifs ! Comment gérer nos exploi-
tations avec de telles variations ? Globalement, 
40 % de nos charges sont liés à la mécanisation. 
C’est bien de défiscaliser, mais si c’est pour boire 
le bouillon l’année d’après, est-ce vraiment une 
bonne stratégie ? D’où l’intérêt avec votre cuma de 
cibler le coût de revient et de raisonner à bon es-
cient la durée d’utilisation et d’amortissement. Y 
compris en viticulture qui traverse une période de 
doute. Investir seul pour deux ou trois jours d’uti-
lisation annuels est de la folie, certes largement 
encouragée par des aides publiques… À chacun 
d’assumer ses choix, mais il me paraît difficile en 
tant qu’élu de les défendre et en tant que citoyen 
de les supporter ! Il nous faudra toujours pro-
duire "pas cher" et moins polluant que dans bien 
d’autres pays, tout en supportant les contraintes 
spécifiques à la profession. À tel point que la pro-
duction d’énergie devient une option de plus en 
plus obligatoire, pour conserver des agriculteurs.
Pour nos cuma, comme pour beaucoup d’exploi-
tations, c’est l’heure de la relève. Comme pour les 
exploitants, cela n’est pas simple. La fédération des 
cuma n’a pas de solution miracle à vous proposer. 
C’est à nous, exploitants, de prendre nos responsa-
bilités. Par contre, la fédé est là pour vous écouter 
et vous proposer des services qui correspondent à 
vos attentes. Du " sur-mesure" à un prix compéti-
tif. La fédé aussi aura besoin de renfort. Car les an-
ciens, dont moi-même, sommes sur le départ. Des 
responsables supposés être des "irremplaçables" : 
les cimetières en sont plein et la terre ne s’est pas 
arrêtée de tourner pour autant. Venez apporter 
votre pierre à l’édifice, nous vous y accueillerons 
avec bonheur. Au plaisir de vous retrouver lors de 
nos rencontres "Les Matinales" en 2023-2024.  n

Jean-Yves 
Verhaeghen, 

président  
de la fdcuma des 

Charentes.
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Charentes   »  FÉDÉRATION

Accompagné 
par la Fdcuma, 

un groupe 
d’éleveurs 

du Nord de 
Charente-
Maritime, 
cherche à 
gagner en 

autonomie pour 
conforter la 
résilience de 

leur exploitation 
dans l’avenir. 

UNE FÉDÉRATION 
SUR LE TERRAIN
La fédération des cuma a nourri un projet politique en adéquation avec les 
attentes du terrain, au service des groupes. Un projet qui s’établit en cinq axes

Par Georges Riga

2 ÊTRE MOTEUR  
DES INNOVATIONS
La volonté est d’accompagner les projets 
innovants des cuma, au-delà de la méca-
nisation raisonnée. En effet, les cuma 
sont transversales aux productions et aux 
filières. Elles travaillent sur des projets ter-
ritoriaux multi-acteurs : ateliers de transfor-
mations, magasins de producteurs, création 
de méthaniseurs, bâtiments photovoltaïques, 
emploi partagé multisectoriels… Avec le 
soutien de leur fédération, les cuma doivent 
être en capacité de proposer à chaque agri-
culteur adhérent une offre de services bien 
dimensionnée, sans contrainte de taille de 
l’exploitation ou de statut. Les enjeux relevés 
par les cuma se déclinent autant au niveau 
économique, social, environnemental, socié-
tal, énergétique qu’au niveau territorial, 
réglementaire…  n

1 CONFORTER LES RELATIONS  
AVEC LES CUMA
Un animateur référent suit chaque cuma pour laquelle il est désigné. Il 
accompagne et conseille un portefeuille de 35 cuma. Le lien se fait par 
e-mail, téléphone et en présentiel lors, a minima, du conseil d’admi-
nistration préparatoire à l’assemblée générale ordinaire (AGO) de la 
cuma (15 jours minimum avant celle-ci). C’est l’occasion d’aborder les 
différents rapports de l’AGO, et de compléter le travail du comptable 
des associations de gestion et comptabilité (AGC) : cuma Centre 
Ouest, centres d’économie rurale (CER), Comptabilité gestion Océan 
(CGO), Associations de formation collective à la gestion (AFOCG)… 
Un échange étroit est prévu entre animateur et comptable. Au-delà de 
ce rendez-vous, l’accompagnement se crée à l’initiative de chacun. 
Raisonner les financements négociés avec les partenaires ban-
caires. À l’automne, est construit un plan triennal par cuma identifiant 
ses projets d’investissements sur trois ans. L’objectif de ce plan est d’ob-
tenir des enveloppes annuelles d’investissement (9 M€) et de négocier 
les taux auprès des banques. 
Labelliser la cuma avec le dispositif RSO (responsabilité sociétale 
des organisations) mis en place par le réseau cuma (lire pp. 17-19)  n
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5 NOUER DES ALLIANCES PARTENARIALES
• Avec les Safer (sociétés d’aménagement foncier  

et d’établissement rural) sur l’estimation des parcs  
à matériels des exploitations à reprendre. 

• Avec les centres de formation agricoles sur la sensi-
bilisation aux stratégies de mécanisation partagée et à la 
connaissance des charges de mécanisation. 

• Avec les chambres d’agriculture pour la vulgarisation 
du développement agricole et de l’innovation, grâce à 
l’apport de références des collectifs cuma.

• Avec les administrations (DDT, agences de l’eau…) 
afin de rendre lisible les investissements des cuma dans 
l’agroécologie.

• Avec des agronomes, des nutritionnistes indépen-
dants, pour épauler les adhérents au sein des GIEE et 
des "groupes sol" spécifiques constitués en viticulture 

et en grandes cultures. L’enjeu est d’accélérer le chan-
gement de pratiques autour de la conservation des sols 
et leur couverture végétale. Idem pour les groupes 
"élevage" qui mettent en place de nouvelles cultures, 
allongent les assolements et améliorent l’autonomie 
alimentaire de leurs troupeaux.

• Avec les organismes qui accompagnent au par-
cours à l’installation afin d’apporter des éléments de 
réflexion sur les charges de mécanisation du projet des 
candidats.

• Avec les JA 16 et 17 pour promouvoir les cuma en tant 
que collectifs agricoles de proximité.

• Avec le réseau régional cuma afin de mutualiser les 
compétences nécessaires au développement et à l’auto-
nomie des cuma charentaises.  n

3 APPORTER DES COMPÉTENCES
La fdcuma investit dans la professionnalisation 
de ses salariés par la formation. Chaque ani-
mateur référent développe des compétences 
métiers. 
Parallèlement, ils est aussi accompagnateur 
de projets de tous ordres. Et il est formé 
pour faciliter leur émergence. Ses conseils 
portent sur les techniques, l’organisation du 
projet collectif, le budget d’investissement et 
de fonctionnement… L’agroéquipement est le 
cœur de "métier historique". 
Mais il s’agit aussi d’aider à l’appropriation 

des pratiques, de conseiller le groupe dans la 
prise et le partage des risques inhérents aux 
dynamiques collectives. 
Les compétences concernent aussi le droit 
rural, droit coopératif, droit commercial et 
social. 
Les six conseillers de la fdcuma apportent 
également leur savoir-faire en matière de 
ressources humaines, gestion de conflits, 
procédures de recouvrement amiable, coa-
ching, etc. En parallèle, les secrétaires de la 
fdcuma assurent aussi la partie administrative 

et le secrétariat de la cuma en distanciel ou 
en présentiel. 
La prestation est facturée au prix coûtant, 
avec une fiche de mission annuelle. Pour cette 
fin d’année, le recrutement d’un conseiller 
numérique est à l’étude afin de répondre aux 
besoins des cuma, de façon à les accompa-
gner dans la transition numérique et la déma-
térialisation. Ses missions : former, accompa-
gner, appuyer, conseiller, déployer tous les 
outils numériques liés au fonctionnement de 
la cuma et de la fdcuma.  n

4 RENFORCER LE RÔLE  
DES ÉLUS DE LA FÉDÉRATION  
DES CUMA
Au cours de l’hiver 2021/2022, 50 % des membres du conseil d’ad-
ministration de la fdcuma ont été renouvelés. L’hiver 2023/2024 sera 
l’occasion de recruter l’autre moitié du CA, afin d’assurer le transfert des 
savoir-faire et des savoir-être de l’ancienne équipe d’administrateurs. La 
fdcuma a testé "Les Matinales des cuma". Avec cette opération, il s’agit 
d’aller à la rencontre des cuma sur leurs territoires (sept zones), afin de 
se présenter et de les écouter, de capter leurs attentes, leurs questions, 
leurs suggestions et de redéployer des moyens pour répondre à leurs 
demandes. Ces moments ont été extrêmement riches, tant sur l’inter-
connaissance entre responsables de cuma que sur les projets portés 
par les cuma. 
Une seconde édition est prévue pour l’hiver 2023/2024, avec en plus 
des apports techniques personnalisés. L’AGO de la fdcuma 2024 se 
déroulera, quant à elle, selon un nouveau format. Elle sera décentralisée 
et itinérante sur les territoires. Objectif : partager avec toutes les cuma, 
les activités menées par leur fédération, et appréhender les spécificités 
de chaque territoire avec ses typologies de filières et d’exploitations. Un 
moment à la fois "introspectif et convivial". Rendez-vous en mars 2024 
en Charente limousine.  n
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AU SERVICE DES CUMA

NOS COMPÉTENCES
La fédération apporte une expertise dans plusieurs domaines au cœur des préoccupations des cuma.

•  Machinisme : conseils en machinisme 
lors d’interventions générales, apports 
de références techniques, démonstra-
tions, chiffrages de projets, rencontres de 
terrain, références techniques, réglages, 
comparatifs, organisations de chantiers, 
outils numériques (réservation de maté-
riel, suivi…).

•  Financements : plan triennal d’inves-
tissements, budget prévisionnel de fonc-
tionnement, simulation et réalisation des 
plans de financement, recherche de sub-
ventions, etc.

•  Questions juridiques : réponses per-
sonnalisées aux différentes situations 
que rencontrent les cuma, réalisations 
et explications des actes juridiques de 
la cuma, accompagnements dans les 
démarches, interventions juridiques 
auprès des tiers, plans contractualisés 

d’accompagnement juridique, constitu-
tions et dissolutions de cuma, concep-
tions de règlement intérieur, etc.

•  Ressources humaines  : gestion de 
conflits, appui à l’animation de groupe.

•  Énergies renouvelables (bois, HVP, 
photovoltaïque, méthanisation à la 
ferme) : accompagnement pour la pro-
duction et l’utilisation des énergies renou-
velables, chiffrage de projet, analyses 
organisationnelles, etc.

•  Emploi : conseils à l’emploi, législation, 
données sociales spécifiques, bilans et 
analyses des besoins en temps de travail, 
accompagnement à la création, gestion 
prévisionnelle des emplois et des compé-
tences (GPEC).

•  Transformation, circuits courts  : 
appui, conseils et chiffrage de projet, 
présentations techniques des ateliers 

modulaires et de la main-d’œuvre adaptée 
aux projets, etc.

•  Communication : acquisitions de com-
pétences et d’autonomie, plans de com-
munication dans la cuma, évènementiel 
de la cuma, etc.

•  Assurances  : étude et chiffrage des 
contrats d’assurance au cas par cas, etc.

•  Prévention des risques : appui à la mise 
en œuvre du document unique dans la 
cuma employeur en priorité. Interven-
tions personnalisées à la demande des 
groupes formations, etc.

•  Démarches environnementales  : 
présentation des mesures existantes et 
adaptation des projets, sensibilisation des 
groupes aux techniques alternatives à l’uti-
lisation de produits phytosanitaires, aux 
changements d’assolement, à l’autonomie 
alimentaire et protéique en élevage, etc.  n

La fédération des cuma des Charentes met à disposition tous les moyens,  
les services et les compétences utiles à la réussite des cuma.

NOS SERVICES
Les services et prestations résultent toujours d’une prise de contact afin de faire un devis du coût du projet : 
chiffrage des charges, des aides et des subventions, ainsi que le reste à charge.

SERVICE JURIDIQUE :
Mise à jour de l’extrait du registre du commerce et des sociétés, du 
registre des bénéficiaires effectifs (à faire à chaque changement de 
président), des statuts sans modification de la circonsciption territo-
riale et avec modification de la circonscription territoriale. Dissolu-
tion et annonces légales, tribunal de commerce, transfert de parts 
sociales, compensation de créances pour compensation totale et 
pour compensation partielle, règlement intérieur, conseil en droit 
coopératif.

AIDE AU RECOUVREMENT DE CRÉANCES :
Envoi du premier courrier de relance personnalisé suivant  
la complexité du dossier, appel téléphonique. Envoi du deu-
xième courrier de relance. Envoi du troisième courrier de relance  
en recommandé. Saisie d’un huissier. Établissement d’un 
contrat d’étalement de créances, conseils et accompagnement  
dans la démarche amiable ou judiciaire.

SERVICE SOCIAL – SERVICE EMPLOI :
Abonnement service emploi : pack pour des cuma employeuses  
d e  m a i n - d ’œ u v r e  p e r m a n e n t e  e t  o c c a s i o n n e l l e .  
Forfait annuel de suivi administratif (fiches de paie, déclara-
tion DSN). Formalités DPAE. Formalités sortie du salarié.  
Rédaction du contrat de travail. Autres services sociaux suivant  
la demande.

SERVICE SECRÉTARIAT 
Convention PAJC (accompagnement de la cuma autour de l’assem-
blée générale). Secrétariat décentralisé sous contrat, secrétariat 
numérique.

SERVICE FINANCEMENT
Appui au montage des dossiers subvention PCAE et FranceAgriMer. 
Étude de coût. Autres services d’appui au financement en fonction 
des appels à projets État, Région.

SERVICE MACHINISME ET AGROENVIRONNEMENT
Vérifications générales périodiques : vérification hors contrat, 
vérification avec contrat sur trois ans (tous les six mois ou tous 
les douze mois). Étude de projet (aire de lavage, chais collectifs, 
traitement des effluents, distillation collective, bâtiment de cuma, 
énergies renouvelables…) : conception, conseils, expertises. Appui 
aux groupes de réflexion autour de l’agroenvironnemental (groupe 
sols, GIEE…).

LABELLISATION DE LA CUMA EN RESPONSABILITÉ SOCIÉ-
TALE DES ORGANISATIONS (RSO)
Accompagnement de la cuma dans une démarche de développement 
durable, déclinée dans des actions quotidiennes avec l’ensemble de 
ses parties prenantes. Estimation des matériels agricoles disponibles 
au sein du parc de la cuma et de l’exploitation agricole…  n

Spe-16-17-Charentes-Presentation-fdcuma-092023.indd   7Spe-16-17-Charentes-Presentation-fdcuma-092023.indd   7 06/09/2023   16:0706/09/2023   16:07ENT10467_007_BU671085.pdf



Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   8Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   8 06/09/2023   14:3106/09/2023   14:31ENT10467_008_BU670483.pdf



septembre 2023 1 Entraid’ 09

»  FÉDÉRATION   Charentes

Animatrice, 
conseillère 

spécialisée RH 
management et 

droit coopératif : 
CORINNE 

VALLADON, 
06 77 53 73 23 

corinne.valladon@
cuma.fr

Animatrice, conseillère spécialisée 
en droit coopératif  

VÉRONIQUE CAUSSE, 
06 33 77 54 49   

veronique.causse@cuma.fr

Animateur, 
conseiller agroé-

quipement  : 
NICOLAS 

FIGEAC, 
06 08 11 75 38 

nicolas.figeac@
cuma.fr

Direction, 
animation, 

conseil : 
GEORGES 

RIGA, 
06 08 71 39 22/ 
05 46 34 70 74, 
georges.riga@

cuma.fr,

Animateur, 
conseiller agro-

équipement, 
agroécologie : 
GONTRAN 

BOSTEAUX, 
06 42 04 43 32 

gontran.
bosteaux@

cuma.fr

AGC CUMA

Cinq salariés de l’Association de gestion comptabilité des cuma 
apportent leur appui régulier aux cuma charentaises.

FÉDÉRATION DES CUMA DES CHARENTES
www.charentes.cuma.fr et www.facebook.com/CumadesCharentes

Assistante administrative, 
suivi service créances des 

cuma, suivi service droit 
coopératif, secrétariat 

décentralisé.
RACHEL LAMARRE

05 46 34 70 74
rachel.lamarre@cuma.fr

charentes@cuma.frAssistante administrative et de 
direction, secrétaire cuma inter-

départementale
SOPHIE BUSOM

05 46 34 70 74 - sophie.busom@
cuma.fr

Catherine BOURET, 05 17 06 90 82 / catherine.bouret@cuma.fr 
Sophie GUERIN, 05 17 00 98 91 / sophie.guerin@cuma.fr
Nadine PEREIRA, 05 17 06 90 83 / nadine.pereira@cuma.fr 
Nadège BONNET, 05 17 00 98 90 / nadege.bonnet@cuma.fr
Stéphanie CORNUAULT, 05 17 11 82 09 / stéphanie.cornuault@cuma.fr

1. Jean-Yves VERHAEGHEN  
PRÉSIDENT
SIGOGNE (16) - cuma du Puyseau

2. Damien BELON
VICE PRÉSIDENT
SAINT-SAVINIEN (17)
cuma les Juniors
3. Julien GUIET
TRÉSORIER
JONZAC (17)
cuma la Saintongeaise
4. Alain BODIN
TRÉSORIER ADJOINT
RÉAUX-SUR-TRÈFLE (17)
cuma Moulin de la Galette)
5. David ALLARD
SECRÉTAIRE
GIMEUX (16)  
cuma La Frenade

6. Vivien DUBREUIL
SECRÉTAIRE ADJOINT
CHAMPNIERS (16)
cuma Espoir 2000

ADMINISTRATEURS DE LA FDCUMA EN CHARENTE  
ET CHARENTE-MARITIME

7. Philippe CIMETIÈRE
ADMINISTRATEUR
SAINT-GERMAIN-DE-
MARENCENNES (17)
cuma la Concorde)

8. David FLAUD
ADMINISTRATEUR STAGIAIRE
BRETTES (16) - cuma de Brettes

9. Maëlys BOURGOIN
ADMINISTRATRICE
SAINT-SATURNIN (16) 
cuma des Alambics

10. Jérôme MERLE
REPRÉSENTANT CDJA 17
SAINTE-LHEURINE (17)
cuma de Malabri

Sigogne (1)

Saint-Saturnin (9)

Brettes (8)

Saint-Savinien (2)

Saint-Germain-de- 
Marencennes (7)

Réaux-sur- 
Trèfle (4)

Gimeux (5)

11. Alexandre HELIE
REPRÉSENTANT CDJA 16
SAINT-MAURICE-DES-LIONS (16)
cuma du Val de Vienne

Animatrice, 
conseillère 

agroéquipement 
environnemental, 

ÉLODIE  
BRUNET,  

06 71 67 54 30, 
elodie.brunet@

cuma.fr

Saint-Maurice-des-
Lions (11)

Jonzac (3)

Champniers (6)

Sainte-Lheurine  
(10)
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Jean-Luc Prunier, 
président de 

la cuma Belle 
Île, à Courçon 
en Charente-

Maritime, devant 
la bineuse de la 
cuma lors d’un 

chantier dans le 
Marais poitevin.
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Herse étrille 
de précision 

de 9 m, juste 
arrivée en 2023 
à la cuma Esab.
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GRANDES CULTURES ET VIGNES

UNE MÊME "CULTURE" DU 
DÉSHERBAGE MÉCANIQUE

D ans tous les cas, les ou-
tils de désherbage méca-
nique doivent travailler 
sur des adventices très 

peu développées. Voire pas du tout, 
c’est-à-dire non visibles à l’œil nu. 
Trois principes s’imposent pour ti-
rer profit de cette technique cultu-
rale : je m’adapte à mon type de sol ; 
j’estime mon temps disponible au 
printemps ; j’anticipe et je facilite le 
passage des outils et des hommes. 
En fonction de chaque situation, 
on utilise les outils les plus adap-
tés. De ce point de vue, la cuma a 
l’avantage d’offrir une gamme d’ou-
tils diversifiés. Elle peut répondre 
ainsi au mieux à chaque situation 
individuelle.

1- JE M’ADAPTE À MON 
TYPE DE SOL
L’enjeu est de prioriser les passages 
d’outils de désherbage mécanique 
appropriés aux contraintes de la 
parcelle et du sol. Pour cela, il est 
nécessaire de cibler la période 
idéale des interventions et anticiper 
au mieux leurs passages. Les sols 
profonds de type marais ou pays bas, 
sont les plus délicats à "pratiquer". Il 
faudra privilégier sur ces parcelles, 
des outils à intervention rapide dès 
que les conditions sont favorables 
au printemps. Préférer un passage de 
disque émotteurs dans les vignes par 
exemple. Et donc un passage d’outil 
de "débuttage*" en entrée d’hiver. 
Pour les grandes cultures, la herse 
étrille reste l’outil polyvalent dans 
les périodes hivernales. 
Et pour le printemps, la houe 
rotative permet d’émietter 

Dans les champs ou les vignes charentaises, 
on parle de plus en plus de désherbage 
mécanique. Que ce soit sous les rangs où 
dans les plaines, l’appréhension de cette 
pratique est semblable.

Par Nicolas Figeac, fdcuma Charentes

POUVOIR INTERVENIR À TOUT MOMENT  
DANS LES MARAIS
Au sud du Marais poitevin, à Courçon (Charente-Maritime), la cuma Belle Île ren-
contre depuis plusieurs années des soucis de résistance des adventices face aux 
herbicides. Elle fait face aussi à un phénomène de croûte de battance en surface du 
sol. Pour répondre à ces deux problématiques, les adhérents, majoritairement en 
conventionnel, ont fait le choix d’investir par la cuma dans une herse étrille 12 m 
et une bineuse 8 rangs. Arrivés pour la saison 2021, ces deux outils ont permis de 
"gérer" les terres profondes des marais, notamment en sortie d’hiver. « La herse 
étrille est déterminante, précise Jean-Luc Prunier, président de la cuma. Elle permet 
de maîtriser les plantules sur l’ensemble de la surface de travail et de laisser une sur-
face meuble. Ce passage facilite grandement la reprise par la bineuse, qui elle n’est pas 
équipée d’outils travaillant sur le rang. C’est pour cela que le travail de la herse étrille 
est important. Nous essayons de la passer jusque tard dans la saison, au moment où le 
châssis gêne le passage du maïs sans l’abîmer. Ensuite, la bineuse prend le relais. Et nous 
finissons son passage avec un butage grossier pour assurer une bonne couverture des 
lignes de semis. »  n
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et de niveler la surface du sol 
avec un débit de chantier important, 
ce qui facilite le passage des outils 
suivants, la herse étrille notamment.

2- J’ESTIME MON TEMPS 
DISPONIBLE AU PRINTEMPS
La période du printemps, souvent 
très chargée, ne doit pas influer sur 
l’efficacité des passages de désherba-
ge mécanique. Là aussi, tout comme 
l’adaptation au type de sol, il faut 
prioriser les interventions qui ne 
peuvent pas être reportées. Le pre-
mier passage est primordial. Que 
ce soit pour une intervention "à 
l’aveugle" après semis ou en reprise 
du passage hivernal sous le rang, 
il faut être prêt ! Ce qui conduit à 
choisir des outils ayant un débit de 
chantier important, tout en étant 
adaptés à la situation.

3- J’ANTICIPE ET JE 
FACILITE LE PASSAGE DES 
OUTILS ET DES HOMMES
Pour les cultures annuelles, il faut 
préparer le passage des outils de dés-
herbage mécanique. Cela nécessite 
de travailler sur un sol bien nivelé et 
de semer avec une densité plus éle-
vée et un peu plus profond. Dans les 
vignes, certains outils de désherbage 
mécanique doivent travailler à plat 
pour plus d’efficacité. Il sera donc 
nécessaire de niveler le dessous du 
rang pour faciliter leur passage. Il est 
aussi primordial de ne pas gêner le 
travail manuel hivernal des vignes 
et le passage des outils inter-rang 
comme le broyeur à sarment. Dans 
le cas d’un débuttage d’hiver, pri-
mordial dans des terres profondes, 
il existe des déflecteurs capables de 
repousser légèrement le sillon vers 
le dessous du rang.  n
*Débuttage : travail du sol qui consiste  
à supprimer la butte au pied des ceps.

UN MATÉRIEL PAR FONCTION POUR LA CUMA ESAB
Pour accompagner son outil interceps 
polyvalent et ses deux bineuses des 
années 2010, la cuma Esab, à Barret 
(Charente), a investi en 2020 et 2022 
dans plusieurs outils particuliers. Cette 
réflexion s’appuie sur le besoin des agri-
culteurs d’outils à usage spécifique. En 
effet, il y a dix ans, de nombreuses cuma 
se sont équipées d’outils très polyvalents 
avec plusieurs fonctions. Cette stra-
tégie a rapidement montré les limites 

de la polyvalence. Il fallait sans cesse 
démonter et remonter les différents 
équipements au gré des demandes des 
adhérents.
Finalement, bon nombre d’équipements, 
une fois démontés, sont restés dans les 
cartons. Les cuma se sont donc orien-
tées vers l’achat d’outils plus simples 
avec une ou deux fonctions. C’est dans 
ce contexte que la cuma Esab a investi 
dans deux châssis interceps en 2020. 

Le premier avec des lames. Et le se-
cond équipé de disques émotteurs et 
des doigts bineurs (kress). En 2022, la 
cuma a complété son parc d’outils in-
terceps avec des tondeuses satellites. 
Les cultures annuelles ne sont pas en 
reste, avec l’arrivée d’une herse étrille 
de 9 m en 2023. Ce projet a répondu à la 
demande croissante en faveur d’un outil 
de désherbage mécanique en plein pour 
les cultures annuelles.  n
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Interceps 
polyvalent de 

2011, équipé 
d’un cadre 
de guidage 

converti avec 
un équipement 

de débuttage 
permanent.

LES OUTILS DE DÉSHERBAGE MÉCANIQUE
TYPE DE MATÉRIEL ATOUTS CONTRAINTES

LES INDISPENSABLES

La herse étrille

+ Outil polyvalent  
avec une seule fonction – Réglage parfois délicat  

sur les herses à panier+ Débit de chantier  
intéressant

La bineuse

+ Outil multifonction
– Guidage contraignant  
(si pas d’autoguidage)+ Travail possible sur des  

adventices développées

Les lames interceps
+ Outil "passe-partout"

– Travail avec des adventices 
peu développées+ Débit de chantier  

intéressant 

Les disques émotteurs

+ Outil avec un débit  
de chantier important – Non adapté à tous les types 

de sol (sols légers)
+ Buttage et émiettement 

LES OPTIONS À NE PAS METTRE DE CÔTÉ

Les décavaillonneuses 
+ Outil de débuttage

– Débit de chantier faible
+ Travail possible sur des 
adventices développées

LES OUTILS DE SAUVETAGE

Les "tondeuses"  
interceps (brosses, fils…)

+ Travail sur un enherbement 
important

– Travail délicat  
en conditions sèches  
et chaudes (poussière  

et usure des fils)
+ Travail d’entretien régulier 

possible

L’écimeuse grandes cultures
+ Assainit les récoltes

– Débit de chantier 
+ Assainit les parcelles (si 
récupération des graines)
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Les cuma sont 
encore novices 

en matière 
de rampe à 
pendillards. 
Ici, Mathieu 
Véchambre, 
méthaniseur 
adhérent de 

la cuma la 
Rigoleuse qui a 

investi dans une 
tonne dédiée au 

digestat.

TONNE À LISIER AVEC 
RAMPE À PENDILLARDS : 
UN CHOIX AD HOC

A chetée dans les cuma 
d’élevage, viticoles 
ou liées à une activité 
méthanisation pour 

l’épandage des phases liquides, la 
tonne à lisier avec une rampe, reste 
peu diffusée dans les Charentes. Et 
cela malgré l’obligation très pro-
bable dans le futur d’avoir ce type 
d’équipement.
Le marché de la tonne à lisier est 
très éclectique. Avec des écarts de 
prix allant jusqu’à 40 % entre les 
marques pour une configuration 
identique. Attention aux offres trop 
alléchantes, qui se soldent parfois 
par des soucis techniques lors de 
l’utilisation. Il faut garder en tête 
qu’un matériel en cuma sera forte-
ment sollicité. Et s’il est doté d’un 
certain nombre d’options (rampe, 
DPAE), ces équipements seront 
également une source potentielle 
de pannes. Il est donc préférable 
de garder les prix d’appel pour des 
tonnes simples sans équipements 
spécifiques. En revanche, dès lors 
que l’on ajoute une rampe, cette 
dernière va impacter la structure 
de la tonne. Il faudra alors plutôt 
se diriger vers des marques recon-
nues dans ces tonnes suréquipées, 
quitte à payer plus cher. Il faut en 
effet compter un investissement 
supérieur de 35 % pour les mo-
dèles avec une rampe et une option 
DPAE. Il existe aussi de nombreuses 
autres options, plus ou moins in-
dispensables suivant les projets, 
qui peuvent vite faire grimper la 
facture. C’est la raison pour laquelle 
il est important de bien définir un 
cahier des charges dès le départ.

Avec la rampe, les effluents sont 
déposés au plus près du sol. Cela 
atténue fortement les nuisances 
visuelles et olfactives pour les rive-
rains. La rampe apporte également 
une régularité de la répartition 
grâce à la largeur de travail fixe et 
au faible écartement des tuyaux. 
Il est donc possible de passer dans 
les cultures en croissance, en valo-
risant ainsi un apport de matière 
organique issu de la ferme ou de la 
méthanisation.

ARRIVÉE DE LA 
MÉTHANISATION
Deux cuma se sont équipées à la 
suite de l’installation d’une unité de 
méthanisation locale. La cuma des 
Deux Vallons a fait le choix d’une 
tonne simple et bien équipée. Leur 
tonne à lisier de 14 000 l embarque 
une rampe de 12 m. Les autres 
équipements ont été réfléchis pour 
répondre aux contraintes locales, 
et notamment le parcellaire avec 
l’ajout de pneus basse pression et 
d’une cloison à report de charge au-
tomatique pour les pentes. Un bras 
frontal court permet de s’adapter 
aux diverses unités des stockages et 

autres effluents des adhérents. Une 
partie des adhérents de la cuma la 
Rigoleuse travaillent depuis des 
années sur un projet de méthani-
sation en injection. La finalisation 
des travaux approchant, en 2021, 
la cuma a investi dans une tonne 
uniquement dédiée à l’épandage 
du digestat. Le choix s’est porté sur 
une tonne maxi-format de 24 500 
litres, comportant trois essieux, une 
rampe de 18 m, un bras de pompage 
supérieur en tourelle…  n

La tonne à lisier équipée d’une rampe 
à pendillards s’avère un outil adapté pour 
optimiser les effluents organiques.

Par Élodie Brunet et Nicolas Figeac.

À BEAUPUY, UNE TONNE À LISIER 
AVEC RAMPE À PENDILLARDS 
COMPLÉMENTAIRE ET POLYVALENTE
La cuma de Beaupuy, a complété son parc 
existant de tonnes à buses avec une tonne à 
lisier de 17 000 l équipée de DPAE et d’une 
rampe 12 m. La cuma épand des effluents 
d’élevage mais également une partie impor-
tante d’effluents viti-vinicoles. Cette diversité 
de matières met à l’épreuve l’ensemble de 
la rampe et son système d’alimentation. Ce 
dernier point est important. Il est conseillé 
d’ajouter un broyeur permettant la gestion 
des lisiers pailleux pour faciliter leur passage 
dans les pendillards.  n

Spe-16-17-Charentes-Tonne-092023.indd   15Spe-16-17-Charentes-Tonne-092023.indd   15 06/09/2023   16:3006/09/2023   16:30ENT10467_015_BU671166.pdf



Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   16Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   16 06/09/2023   14:3106/09/2023   14:31ENT10467_016_BU670483.pdf



septembre 2023 1 Entraid’ 17

»  DOSSIER RSO   CharentesCharentes   »  DOSSIER RSO

DES CUMA 
LABELLISÉES RSO

L a RSO (responsabilité socié-
tale des organisations) est 
une démarche volontaire 
qui s’adresse aux organi-

sations collectives. C’est un peu le 
pendant des dispositifs RSE (res-
ponsabilité sociale des entreprises). 
La RSO vise à faire progresser le col-
lectif qui s’y implique sur la voie 
d’un développement durable, d’une 
prise en compte des exigences éco-
nomiques, sociales et environne-
mentales porteuses de mieux-être. 
Cette démarche entend répondre 
aux attentes de toutes les parties 
prenantes qui interagissent dans 
une organisation collective. Cela 
peut être des adhérents, des fournis-
seurs, des collaborateurs, des pou-
voirs publics… Différentes struc-
tures collectives, par forcément plus 

Le réseau cuma Nouvelle-Aquitaine s’est engagé dans la labellisation RSO (responsabilité 
sociétale des organisations). L’obtention du label "So responsable" sera pour les cuma lauréates 
un gage de bon fonctionnement pour l’ensemble de ses membres et de ses partenaires. Cela 
devrait être aussi un argument déterminant pour bénéficier dans l’avenir de financements 
publics.

Par Gontran Bosteaux

Les premières 
cuma engagées 

dans la 
démarche RSO 

ont été évaluées 
et ont reçu leur 

label, à l’instar 
de la cuma 

Esab. Tenant 
le certificat de 

labellisation, 
Éric Brangier, 

le président  de 
cette cuma, 
en présence 

d’adhérents et 
des salariés. 
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vertueuses que les cuma, ont déjà 
obtenu ce type de label. Et elles s’en 
saisissent pour communiquer sur 
leur activité.

QUELS EN SONT  
LES BÉNÉFICES ?
La démarche RSO donne l’oppor-
tunité de faire évoluer les cuma 
en recherchant des solutions per-
mettant aux adhérents d’être plus 
performants et de mettre en place 
de nouvelles pratiques. Elle vise à 
mieux communiquer les valeurs 
et les raisons d’être des cuma et du 
réseau, à valoriser les actions res-
ponsables des cuma et à développer 
des pratiques vertueuses. La mise 
en place de cette démarche valorise 
le travail déjà réalisé et participe à 
l’amélioration continue de la cuma.

QU’EST-CE QUE CETTE 
LABELLISATION IMPLIQUE ?
La cuma bénéficie de l’accompagne-
ment de sa fédération de proximité 
et de son conseiller référent pour 
initier la démarche. La cuma et le 
conseiller constituent un dossier 
de labellisation qui sera étudié par 
un évaluateur du réseau. Une grille 
d’évaluation détermine le degré 
d’avancement de la cuma en ma-
tière de RSO. La cuma obtient ainsi 
le label cuma So responsable pour 
une durée de cinq ans. 

À QUOI CORRESPOND  
LE LABEL ?  
Ce label correspond à une norme 
internationale ISO 26000 recon-
nue par l’Afnor. Pour obtenir 
cette norme dédiée aux 

Spe-16-17-Charentes-RSO-092023.indd   17Spe-16-17-Charentes-RSO-092023.indd   17 06/09/2023   16:3706/09/2023   16:37ENT10467_017_BU671250.pdf



Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   18Spe-16-17-Charentes-PUBS-092023.indd   18 06/09/2023   14:3106/09/2023   14:31ENT10467_018_BU670483.pdf



septembre 2023 1 Entraid’ 19

»  DOSSIER RSO   Charentes

LA CUMA ESAB 
LABELLISÉE RSO
Éric Brangier, retrace le parcours RSO 
de la cuma Esab qu’il préside. Créée 
en 1963, la cuma Esab est l’une des 
plus importantes de Charente. Située 
sur le secteur de Barbezieux, à Barret, 
elle génère plus de 401 000 € de CA et compte 
et 480 adhérents actifs. Elle dispose d’un parc matériel 
varié : 98 outils au total, avec une orientation à dominante 
grande culture et viticulture. 

Quels sont les points forts d’Esab ?
Éric Brangier : Une bonne équipe, avec cinq salariés : 
deux secrétaires, deux chauffeurs et un mécanicien respon-
sable de site. Un parc matériel large qui répond aux attentes 
de tous les adhérents. Le souhait est de régulièrement 
investir avec du matériel innovant que nous ne pourrions 
pas nous payer si nous étions seuls.

Comment s’est passé le diagnostic RSO ?
EB - Le diagnostic s’est bien passé et se déroule assez simple-
ment. La cuma étant très organisée, nous avions déjà beau-
coup d’informations structurées et beaucoup de questions 
s’étaient déjà posées avec l’équipe.

Quelle vision avec-vous de la RSO ?
EB - C’est une reconnaissance du travail accompli par la 
cuma, ses salariés. C’est un peu une valorisation comme la 
HVE (haute valeur environnementale) pour la viticulture. 
Par ailleurs, cela est nécessaire pour montrer nos bonnes pra-
tiques car la cuma fait régulièrement appel aux fonds publics.

Quelles sont les évolutions à venir ?
EB - Un nouveau bâtiment est prévu pour améliorer le 
stockage et l’organisation du travail. L’écoute des adhérents 
et de leurs potentiels soucis fait partie des points que nous 
développons aussi.  n

LA RSO,  
POUR QUOI FAIRE ?

1) VALORISER ET DÉVELOPPER 
LES BONNES PRATIQUES
• Reconnaître et valoriser les points 

forts de la cuma en matière de res-
ponsabilité sociale.

• Anticiper les attentes sociétales 
pour éviter les impasses.

2) OPTIMISER LE 
FONCTIONNEMENT DE LA CUMA
• Amélioration continue des pratiques.
• F a i r e  f a c e  a u x  s i t u a t i o n s 

particulières.

3) ETRE LABELLISÉE "CUMA  
SO RESPONSABLE"
• La cuma s’engage dans une dé-

marche collective en faveur de pra-
tiques sociales, économiques et envi-
ronnementales responsables.

4) SE DÉMARQUER AUPRÈS  
DES FINANCEURS
• Les politiques publiques s’orientent 

vers des objectifs de développement 
durable.

• La cuma "So responsable" favo-
rise les initiatives en faveur de ces 
objectifs.

5) CONTRIBUER À LA 
DYNAMIQUE RESPONSABLE DE 
L’ENSEMBLE DU RÉSEAU CUMA
• La mobilisation de l’ensemble du 

réseau est la clé de la reconnaissance 
des cuma comme actrices du déve-
loppement durable des territoires.  n

Source : frcuma Nouvelle-Aquitaine

Éric Brangier, 
président  de la 

cuma Esab.

cuma, 29 critères répartis 
en cinq chapitres seront évalués : 
le projet de la cuma et la gouver-
nance ; les relations et l’organisation 
des activités de la cuma avec les 
adhérents et les salariés ; la dyna-
mique de sobriété énergétique et 
la contribution à l’évolution des 
pratiques agroécologiques ; l’impli-
cation et le dialogue avec les acteurs 
du territoire ; la contribution au 
développement local, la biosécu-
rité, la bientraitance animale et la 
biodiversité. L’évaluation aboutit à 
une note entre 0 et 1 000 points. Si la 
cuma atteint 300 points, elle obtient 
le label RSO pour cinq ans.

COMBIEN Y A-T-IL DE 
CUMA LABELLISÉES RSO ?
Aujourd’hui, elles sont cinquante 
en Nouvelle-Aquitaine dont neuf 
dans les Charentes à avoir décroché 
le label RSO. 
•Charente : Beaupuy, Esab, Fonfroide, 
Montembœuf, Pranzac, Viti Cognac.
•Charente-Maritime : l’Entente, 
la Meurlette, Saint-Germain de 
Marencennes.  n

Pour en savoir plus sur la démarche, contactez 
votre conseiller référent de la fédération de 
cuma ou le conseiller en charge de la RSO, 
Gontran Bosteaux : gontran.bosteaux@
cuma.fr – Mobile : 06 42 04 43 32
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X, Y, Z et 
très bientôt 
les Alpha… 

plusieurs 
générations 

d’adhérents se 
côtoient dans 

les groupes, 
et chacune 

est invitée à 
participer à la 

dynamique de la 
cuma. 

L es seconde ou troisième gé-
nérations d’adhérents de 
cuma, ceux de la génération 
X, proches de la retraite, cô-

toient désormais les trentenaires 
de la génération Y, communément 
appelés Millénials, mais aussi ceux 
de la génération Z, nés entre 1997 et 
2010. Ces derniers se positionnent 
sur des projets d’installation ma-
joritairement familiale ou dans le 
cadre d’un premier emploi en cuma. 
Tandis que la génération Alpha va 

De nouvelles générations intègrent les cuma, 
tant au sein des conseils d’administration 
que dans les équipes de salariés. Au-delà 
de la simple énumération alphabétique X, 
Y ou Z se jouent des aspirations et des 
comportements au travail bien différents.

Par Corinne Valladon

PROFESSIONNALISER 
SON MANAGEMENT 
DEVIENT UNE NÉCESSITÉ !

DES WEBINAIRES D’1 H 30  
POUR LES EMPLOYEURS
Quatre webinaires par an d’1 h 30 sur l’actualité sociale et ses 
mises à jour sont organisés par la frcuma Nouvelle-Aquitaine. 
Ainsi qu’un ou deux webinaires spécifiques pour notre territoire 
charentais sur des thématiques telles que les principaux axes de 
la nouvelle convention collective départementale 16 et 17. 
Les webinaires "emploi" destinés aux employeurs de main-
d’œuvre ont lieu tous les seconds mardis du mois de chaque 
trimestre, à 11 h. Un ou une experte "Emploi" du réseau aborde 
un thème précis développé à chaque session sur une durée d’une 
heure. Ainsi, le 6 juin dernier, le webinaire avait pour thème "la 
gestion de la main-d’œuvre sur les chantiers collectifs". L’objectif 
était de sensibiliser les responsables des cuma à la nécessité 
d’établir un contrat de travail aux personnes travaillant sur les 
chantiers. La prochaine session aura lieu mercredi 13 septembre 
à 11 h sur la gestion des accidents du travail.  n

très prochainement venir grossir 
les rangs de nos apprentis… Au-
delà de la simple énumération 
alphabétique, se jouent des aspi-
rations et des comportements au 

travail bien différents. On peut donc 
légitimement se poser la question de 
l’impact sur le management et l’orga-
nisation de l’outil de production au 
sein de nos cuma. 
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STATUTS DE CUMA : DE MULTIPLES 
CHOIX POUR DÉVELOPPER  
LES ACTIVITÉS

L’objet social d’une société détermine la nature des 
activités que cette dernière va exercer. Les statuts 
cuma offrent un éventail suffisamment large pour 
accompagner le développement de nos collectifs.  
Par Corinne Valladon

Le choix des statuts reste un acte important. Même chose pour 
le choix des différentes options internes qui conditionneront le 
schéma organisationnel et le fonctionnement de la cuma et qui 
auront des conséquences en matière d’obligations légales, de suivi 
et de déclaration. Parmi les options envisageables, citons :
•travailler uniquement avec mes adhérents ou ouvrir mes activités 
aux tiers non associés,
•développer une activité "Groupement d’employeurs" au sein de 
ma cuma,
•conserver ou pas un collège d’associés non coopérateurs,
•élargir l’objet de la cuma à des activités de production d’énergie,
•prendre l’option période probatoire pour les nouveaux adhérents,
•fixer une durée d’engagement unique pour tous mes matériels 
ou définir une durée minimum d’engagement permettant ainsi 
d’adapter des durées d’engagements différentes par activités,
•favoriser le suivi des listings adhérents et la gestion de leur capital 
social en déterminant les critères des adhérents dits "injoignables",
•adresser les convocations et autres documents à ses adhérents 
par des moyens dématérialisés. 
Cela représente autant de choix et d’options, pour cer-
taines nouvelles, qui demandent à être pensées et pesées par 
les conseils d’administration des cuma. Pas de panique ! Vos 
conseillers-animateurs spécialisés dans le domaine du droit 
coopératif cuma, vous accompagnent et vous conseillent 
dans la mise en harmonie et le changement statutaire.  n  

Contactez le service juridique de la fdcuma, corinne.valladon@cuma.fr

La fédération des cuma des 
Charentes a décidé de proposer plu-
sieurs solutions d’accompagnement 
à la professionnalisation des res-
ponsables de cuma salariés dès cet 
automne 2023 :
- Des diagnostics RH sur mesure afin 
d’identifier où en est la cuma dans 
sa fonction managériale et dans sa 
pratique d’employeur et identifier les 
actions d’amélioration.
- Une offre de formation spécifique 
(voir tableau ci-contre) pour déve-
lopper ou renforcer les compétences 
managériales des responsables.
D’autre part, une journée à l’inten-
tion des salariés et employeurs de 
cuma et de GE est programmée le 
jeudi 29 février 2024. Ce sera l’oc-
casion de se rencontrer, d’échanger 
et de travailler ensemble autour de 
thématiques communes, mais aussi 
en atelier technique.  n

SUJETS DATES OBJECTIFS PÉDAGOGIQUES 
PRINCIPAUX

LIEU DES FORMATIONS : Saintes (17100)

N° 1 Formation 
Mieux commniquer en toute 
situation

Jeudi 26 octobre 2023 
OU 
Jeudi 18 janvier 2024

• Évaluer sa communication 
pour améliorer sa performance 
• Adapter son discours à son 
interlocuteur et à la situation 
• Communiquer positivement

N° 2 Formation Manager
Réussir ses entretiens annuels et 
professionnels

Jeudi 16 novembre 2023 
OU 
Jeudi 25 janvier 2024

• Identifier les finalités des 
différents types d’entretiens et 
les potentiels de chacun d’eux 
pour le management • Optimiser 
sa pratique et sa performance 
afin de réussir les entretiens 
annuels

N° 3 Formation
Intégrer le projet salarié dans le 
projet d’entreprise

Jeudi 14 décembre 2023 
OU 
Jeudi 8 février 2024

• Conjuguer projet de 
développement personnel et 
projet professionnel d’entreprise
• Les leviers de la dynamique 
d’adhésion et d’implication

LES FORMATIONS
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La cuma dispose de trois bétaillères conçues pour le bien-être 
des animaux, en toute sécurité.

LA CUMA DE LA PIERRE 
SAINT-LOUIS S’ÉQUIPE 
DE BÉTAILLÈRES
La cuma s’est équipée de trois bétaillères, 
pratiques et simples d’utilisation. Grâce à 
un système hydraulique, elles s’abaissent au 
sol. Ce confort génère moins de stress pour 
les animaux. Le sol est recouvert d’une 
résine qui limite les glissades, et le système 
d’ouverture des portes s’opère avec clips. 
Un jeu de barrières télescopiques à l’arrière 
complète le dispositif. Dix-sept adhérents, 
qui représentent 2 000 têtes, sont engagés 
sur cette activité pour un coût d’utilisation 
300 €/adhérent. Le besoin de puissance est 
de 100 ch. Les bétaillères sont nettoyées et 
désinfectées après chaque utilisation.  n

ALLIER CONFORT AU TRAVAIL 
ET BIEN-ÊTRE ANIMAL
Plusieurs groupes s’équipent collectivement d’outils favorables au mieux-être des éleveurs et au 
respect des animaux.

Par Élodie Brunet

La mélangeuse-
automotrice de 

la cuma apporte 
un gain de 

temps de 2 h/j, 
pour un coût 

d’utilisation de 
3 €/min.
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RENOUVELLEMENT DE LA MÉLANGEUSE 
AUTOMOTRICE À LA CUMA DE SAINT-
GERMAIN-DE-MARENCENNES
La cuma de Saint-Germain-de-
Marencennes vient de renouveler 
la mélangeuse automotrice pour la 
cinquième fois. La machine parcourt 
une boucle de 60 km au bénéfice de 
quatre éleveurs laitiers (soit 3,4 M 
de litres par an). Ils délèguent la 
préparation et la distribution de la 
ration. En 10 minutes, tout est chargé 

et distribué. L’organisation est suivie 
par Clara, qui conduit et supervise 
l’autre chauffeur. La consigne 
concernant les rations par type 
d’animaux est individuelle. Elle est 
transmise au chauffeur. Tout est prêt 
quand la machine arrive. Un passage 
tous les deux jours est programmé, 
sauf le dimanche.  n
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L’organisation s’appuie sur une réunion en début de semaine 
où chacun se positionne en fonction de la météo. Le coût 

d’utilisation s’élève à 18 €/ha. 
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Avec le parc 
de contention 

mobile rénové, 
les animaux 

sont canalisés et 
une personne 
seule peut les 

manipuler. 
Cela facilite les 
opérations de 

chargement, 
les soins, la 

prophylaxie... 
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LA CUMA DU CARRÉ INVESTIT 
DANS UN COMBINÉ DE FAUCHE
Pour gagner du temps, la cuma a investi dans un combiné 
de fauche de 6 m, composé d’une faucheuse frontale et 
d’une faucheuse arrière. Il s’agit de faucheuses à disques 
avec conditionneur à fléaux. L’ensemble demande 
une puissance de 130 ch pour un débit de 5-6 ha/h. 
Quatre adhérents sont impliqués, pour 500 ha.  n

LA CUMA DES FORÊTS MODERNISE  
SON COULOIR DE CONTENTION
On peut travailler seul mais en sécurité comme le montre le groupe d’éleveurs 
équipé d’un couloir de contention mobile. Celui-ci a été modernisé cette 
année avec l’ajout d’une porte équipée d’un lève-tête hydraulique et d’un 
supplément de jeu de barrières démontable "transpanel". C’est plus simple 
pour le transport. Un responsable est chargé de la réservation et après chaque 
utilisation, l’éleveur doit nettoyer et désinfecter les barrières. L’ensemble est 
stocké au bâtiment de la cuma. Coût d’utilisation : 100 €/ adhérent.  n

UN GROUPE "AUTONOMIE ALIMENTAIRE" EN CHARENTE-MARITIME
Un groupe "autonomie alimentaire" a été mis en 
place avec l’appui de fdcuma et un cofinancement de 
l’Agence de l’eau. Il est né à l’initiative des éleveurs 
qui ont exprimé un besoin d’accompagnement vers le 
changement ou l’amélioration des pratiques déjà exis-
tantes. Michel Lepertel, nutritionniste indépendant, 
apporte ses conseils. 
Le but est mieux valoriser les ressources alimentaires 
issues de l’exploitation, du point de vue de leur qua-
lité nutritionnelle (énergie et protéine), de manière 
à rationaliser les achats d’aliments à l’extérieur. Leur 
démarche repose sur le lien indissociable entre sol, 
plante, machine et animal. Connaître le sol, respecter 
son fonctionnement et sa santé fondent leur approche 
agronomique, adaptée aux contraintes pédoclima-

tiques et environnementales. L’objectif est d’améliorer 
ou de maintenir la structure, favoriser la fertilité, frei-
ner l’érosion et préserver l’eau. 
En matière de plante, les éleveurs visent une produc-
tion fourragère d’excellente qualité. Ils expérimentent 
des cultures fourragères en pur ou en association des 
graminées et légumineuses, avec des variétés garan-
tissant l’équilibre énergie/protéine. L’enjeu est de 
préserver la santé de l’animal tout en parvenant à 
l’équilibre alimentaire. Le groupe s’efforce de maî-
triser les paramètres qui favorisent la longévité et la 
reproduction. Enfin, les machines occupent une place 
importante dans cette chaîne, dont le choix doit être 
cohérent à tous les stades : de la préparation du sol, 
jusqu’à l’auge.  n

Spe-16-17-Charentes-Elevage-092023.indd   24Spe-16-17-Charentes-Elevage-092023.indd   24 06/09/2023   15:3106/09/2023   15:31ENT10467_024_BU670960.pdf



septembre 2023 1 Entraid’ 25

»  GESTION   Charentes

La vente d’électricité générée par des 
panneaux photovoltaïques installés sur 

des bâtiments agricoles couvre tout 
ou partie des charges de construction 

desdits bâtiments.

FAIRE CONSTRUIRE  
UN BÂTIMENT POUR LA CUMA

Mais où est le semoir ? Il est chez Jacky… à 30 km… Qui 
n’a jamais rêvé d’avoir une organisation simple, où chaque 
matériel est à sa place, permettant ainsi de gagner du temps ? 
Autrement dit, qui ne souhaite pas avoir un hangar commun 
où serait stocké tout le matériel de la cuma ?

Par Gontran Bosteaux

COUP DE POUCE GRÂCE AU DINA
La fdcuma vous accompagne sur ces pro-
jets avec le "Dina Bâtiment"  : réf lexion 
globale, analyse des besoins, plan de finan-
cement, étude de l’impact sur l’équilibre 
financier de la cuma… le Dina prévoit un 
accompagnement de trois jours de gestion 
de projet par l’animateur. Ce suivi est subven-
tionné à 90 % par l’État. Le coût réel pour la 
cuma est de 180 €.  n
Contact : Gontran Bosteaux, conseiller en charge des 
bâtiments ; tél. 06 42 04 43 32 ; e-mail : gontran.bosteaux@
cuma.fr.

L e hangar est un équipement 
structurant pour les cuma. 
Il permet un stockage dans 
de bonnes conditions et, si 

possible, centralisé pour l’ensemble 
du matériel. Il peut aussi devenir un 
lieu d’échanges, un lieu de vie et de 
réunion. Si, en plus, il abrite un ate-
lier, cela permet d’améliorer l’entre-
tien et le suivi du matériel. Ensuite, 
c’est bien souvent le premier pas 
vers l’emploi partagé. La cuma passe 
alors un cap : elle augmente et di-
versifie les services rendus à ses ad-
hérents. Par ailleurs, cela concourt 
au développement de nouvelles 
options pour la cuma. Par exemple, 
l’acquisition d’une aire de lavage 
permet aux adhérents de se mettre 
aux normes environnementales. 
Avec les orientations énergétiques 
de la France, la question d’une 

toiture photovoltaïque devient 
d’actualité. 

UNE TOITURE 
PHOTOVOLTAÏQUE QUI 
FINANCE LE BÂTIMENT
La vente d’électricité générée par les 
panneaux photovoltaïques sur des 
bâtiments agricoles couvre tout ou 
partie des charges de construction. 
Deux solutions sont possibles. La 
cuma peut opter pour un bâtiment 
clé en main. Dans ce cas, l’entreprise 
partenaire construit le bâtiment 
et gère le contrat de vente d’éner-
gie avec un bail emphytéotique de 
30 ans. Avec cette solution, le reste 
à charge reste très limité pour la 
cuma.
La deuxième option consiste à in-
vestir directement, c’est-à-dire que 
la cuma finance complètement le 

bâtiment. Elle fait pour cela appel à 
des prestataires, puis vend directe-
ment l’électricité produite.
Cette solution est rendue possible, 
grâce à la nouvelle clause des statuts 
cuma 2023.  n
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La remise 
des comptes, 

réalisée par 
l’AGC cuma, 
est l’occasion 

de faire un 
point complet 
sur la situation 

financière de 
la cuma et 

d’aborder avec 
elle, les points 

de vigilance. 

Catherine 
Bouret, 

coordinatrice 
technique à 
l’AGC cuma 

Centre Ouest.

LA REMISE DES COMPTES, 
GAGE DE TRANSPARENCE

L a remise des comptes est 
une démarche volontaire 
de la cuma, qui fait appel à 
son comptable référent de 

l’AGC. Elle est facturée en fonction 
du temps de préparation et d’inter-
vention. La rencontre intervient gé-
néralement au terme de l’exercice 
comptable avant l’assemblée géné-
rale annuelle. C’est l’occasion de pas-
ser en revue l’ensemble des comptes 
et d’aborder les points de vigilance. 
La présentation commence par la 
lecture du bilan, qui offre un bon 
récapitulatif de la situation finan-
cière de la coopérative. Puis elle se 
poursuit avec l’examen du compte 

de résultat. C’est l’occasion pour 
la cuma de voir l’évolution par 
rapport à l’exercice précédent "n-
1" et de passer en revue les ratios 
économiques et financiers de la 
cuma, en comparaison des autres 
cuma du territoire.

POINTS DE VIGILANCE
Catherine Bouret, coordinatrice 
technique à l’AGC cuma Centre 
Ouest, attire en particulier l’atten-
tion des responsables présents sur 
certains points sensibles dans le 
fonctionnement d’une cuma :
• l’inventaire des immobilisations 
et les choix d’amortissement mis en 

œuvre, qui doivent garantir que la 
valeur comptable du matériel ins-
crit à l’actif corresponde à sa valeur 
marchande ;
• le niveau suffisant de fonds de rou-
lement qui va préserver la cuma de 
tensions de trésorerie ;
• le montant des créances à plus d’un 
an, dont les plus douteuses doivent 
faire l’objet de provisions ;
• le niveau des frais d’entretien et 
de réparation qui sont à mettre en 
relation avec l’âge et l’utilisation du 
matériel ;
• l’état des lieux du capital social qui 
traduit le degré d’engagement finan-
cier des adhérents dans les activités.
« Cette remise des comptes est un mo-
ment pédagogique où l’on décrypte les 
chiffres à partir desquels on va pouvoir 
ensuite mener des actions correctrices, 
le cas échéant, explique-t-elle. Cela 

permet d’envisager ou non des inves-
tissements, de construire des scéna-

rios…» Chacun peut poser des 
questions avant de pouvoir va-
lider les comptes annuels. Pour 
le président et le trésorier, la pré-

sence d’un tiers en la personne 
de la comptable référente, est l’oc-

casion d’objectiver la politique de 
gestion mise en œuvre par la cuma. 
Ces rencontres, qui durent environ 
deux heures, sont un bon moyen 
de préparer l’assemblée générale. 
Lors de l’AG, on présentera ainsi, en 
toute transparence et devant tous les 
adhérents, l’essentiel des données 
financières.  n

Catherine Bouret, coordinatrice technique à l’AGC cuma 
Centre Ouest assure tous les ans plusieurs remises des 
comptes, qui se déroulent le plus souvent devant le conseil 
d’administration de la cuma. Explications.

Par Vincent Demazel

TÉMOIGNAGES
DOMINIQUE LAMBERT, PRÉSIDENT DE LA CUMA  
DE MONTEMBŒUF - CHARENTE
Chez nous, la remise des comptes s’effectue devant tout le 
conseil d’administration. Cela a lieu le plus souvent au cours 
d’une matinée, avant le 1er avril et l’AG. Pour moi qui suis tel-
lement dans la gestion de la cuma, je trouve intéressant que 
la comptable qui nous accompagne puisse présenter la situa-
tion financière devant tout le conseil. Cette rencontre est en 
effet un moment important pour une cuma comme la nôtre. 
Elle réalise environ 250 000 €/an de chiffre d’affaires, avec un 
salarié en groupement d’employeurs et plusieurs activités dont 
l’ensilage.

SAMUEL CAILLON, PRÉSIDENT DE LA CUMA  
DE LA MEULETTE – CHARENTE-MARITIME
Nous programmons différentes réunions dans notre cuma. Elle 
compte une centaine d’adhérents avec deux chauffeurs/mé-
cano et beaucoup d’activités telles que la moisson, l’ensilage, 
l’arrachage de betteraves… Tous les ans en avril, le conseil 
d’administration prévoit une remise des comptes de l’année 
en présence de notre comptable référente. On fait ainsi le tour 
de tous les aspects financiers. On examine aussi le niveau des 
charges d’entretien par matériel, les impayés, etc. C’est un 
temps important en amont de notre assemblée générale qui 
a lieu fin mai.  n
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